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Pendant la crise,  
les réformes continuent…
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La loi HPST, en fait la « réforme Bachelot », n’est certainement pas la dernière du 
système de soins, tant celui-ci est évolutif et nécessite des adaptations permanentes à un 
monde en perpétuel mouvement. Il n’empêche que nous retiendrons de cette réforme 
trois dispositions qui vont changer radicalement notre organisation des soins et que les 
industriels du médicament doivent bien analyser : 

-  L’offre de soins publique et privée sera désormais maîtrisée au niveau régional par  
un seul responsable (un par région) qui disposera de tous les moyens de l’État pour  
y parvenir.  

-  La reforme interne de l’hôpital sera assumée par son directeur, son patron.  
Cette importante disposition a finalement été confirmée par les deux chambres, 
malgré de fortes oppositions.

-  Le directeur de l’hôpital présentera et fera voter un budget en équilibre, sinon l’ARS 
substituera un autre budget et fera nommer un nouveau directeur ! 

Pendant la crise, la réforme continue donc et on peut observer que sur les 10 milliards 
de déficit, la progression de la dépense n’est « que » de 400 millions, donc finalement pas 
grand-chose au regard du budget total ! Le reste du déficit étant dû essentiellement à une 
baisse de recettes. 

Les ALD constituent un autre chantier puisqu’elles représentent 60 % de la dépense et 
95 % de la croissance des dépenses. Ses champs d’exonération sont autant de forteresses 
auxquelles les politiques vont devoir s’attaquer et amener ainsi notre système de soins vers 
les équilibres indispensables.

Le médicament ne pourra que profiter de ce nouvel environnement puisque enfin il n’est 
plus diabolisé et que les responsables de la santé semblent avoir compris qu’il est synonyme 
de progrès sanitaires et d’économies.

Les réformes en cours vont permettre au médicament de trouver sa place dans  
le système de soins. Encore faut-il que l’offre corresponde aux vrais besoins, que ses risques 
en soient bien maîtrisés et que ses prix correspondent aux possibilités des patients auxquels 
ils s’adressent. 
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